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Les dates de l’élection générale  
de 1867 au Québec 
Fait unique dans notre histoire politique, les élections de 1867 pour désigner les  

premiers députés à la Chambre des communes et à l’Assemblée législative se déroulent 

simultanément. En outre, elles s’étendent sur une période de deux mois, en août et en 

septembre, selon ce qu’indiquent diverses sources. Est-ce bien le cas? Le présent article 

apporte des éclaircissements.

La Loi constitutionnelle de 18671, entrée en 
 vigueur le 1er juillet 1867, prévoyait pour la 

nouvelle fédération canadienne une Chambre 
des communes formée de 181 membres dont 
65 députés du Québec2, soit un pour chacun 
des districts électoraux du Bas-Canada, selon 
les délimitations établies par le Parlement du 
Canada-Uni3.

Par ailleurs, les quatre provinces − Québec, 
Ontario, Nouveau-Brunswick et Nouvelle- 
Écosse − du nouveau pays seraient dotées 
chacune d’une assemblée d’élus. Celle du 
Québec compterait 65 députés élus dans les 
mêmes circonscriptions que les députés fédé-
raux4. Les premières élections québécoises se 
feraient « aux mêmes temps et lieux que l’élec-
tion d’un membre à la Chambre des communes 
du Canada5 ». En d’autres termes, les électeurs 
d’une circonscription choisiraient simultané-
ment un député provincial et un député fédéral.
Ce qui ne signifie pas pour autant que la date 
du scrutin serait la même pour l’ensemble des 
65 circonscriptions du Québec. Au contraire, 
elle pourrait varier d’une circonscription à 
l’autre comme c’était le cas sous le régime de 
l’Acte d’Union. D’ailleurs, les conservateurs 
John A. Macdonald et Pierre-Joseph-Olivier 
Chauveau, appelés par le représentant de la 
reine à former un gouvernement, le premier à 
Ottawa, le second à Québec, fixent la tenue du 
scrutin d’abord « dans les comtés où ils [sont] 

Pierre-Joseph-Olivier Chauveau, premier ministre  
de la province de Québec (1867-1873). 
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sûrs de la victoire pour se jeter ensuite sur les 
autres circonscriptions avec le prestige des 
succès déjà obtenus6 ».

Quand précisément eurent lieu ces élections? 
Voilà la question à laquelle nous tenterons de 
répondre et qui, en conclusion, nous permettra 
de vérifier si le stratagème des conservateurs 
a effectivement joué en leur faveur.

Le 7 août 1867, le gouvernement fédéral 
décrète la tenue d’élections générales aux 
fins d’élire les 181 députés de la Chambre 
des communes7. Le lendemain, le gouverne-
ment québécois ordonne la tenue d’un scrutin 
général dans la nouvelle province de Québec 
pour élire les députés de l’Assemblée légis-
lative8. Dans les deux cas, la date même des 
élections n’est pas précisée dans les « lettres 
patentes ». Tout au plus, celles-ci prévoient, 
dans une langue électorale bâtarde, que « les 
writs seront […] retournables le 24 septembre, 
à l’exception des writs de Gaspé, et de 
Chicoutimi et Saguenay, lesquels writs seront 
retournables le 24 octobre9 ».

Les rapports officiels faisant état des résultats 
détaillés dans chacune des circonscriptions 
ne contiennent aucun renseignement sur  
la date des élections10. En revanche, deux 
documents tirés, l’un des Journaux de la 
Chambre des communes, l’autre des Journaux 
de l’Assemblée législative, contiennent des 
éléments pertinents.

Le Rapport des noms des Membres élus 
pour servir dans l’Assemblée Législative de 
la province de Québec, conformément aux 
Writs émis par Son Excellence l’honorable  
Sir Narcisse Fortunat Belleau, Lieutenant- 
gouverneur de la province de Québec, portant 
date le huitième jour d’Août mil huit cent 
soixante-et-sept (ci-après appelé Rapport sur 
les élus à l’Assemblée législative), indique, 
pour chacune des circonscriptions, le nom de 
l’officier rapporteur11, la date de l’élection des 
membres, la date de réception des rapports 
et le nom des membres élus; une colonne 
« Remarques » contient notamment la mention 
« élu par acclamation » lorsqu’un seul candidat 
a brigué les suffrages12.

De son côté, le Rapport des noms des 
Membres élus pour la Chambre des communes 
du Canada, conformément aux Brefs émis 

John A. Macdonald, premier ministre du dominion  
du Canada (1867-1873; 1878-1891), vers 1868-1870. 
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par Son Excellence le très-Honorable Charles 
Stanley, Vicomte Monck, Baron Monck de 
Ballytrammon, dans le comté de Wexford, 
dans la Pairie d’Irlande, et Baron Monck de 
Ballytrammon, dans le comté de Wexford, 
dans la Pairie du Royaume-Uni de la Grande-
Bretagne et d’Irlande, Gouverneur Général 
du Canada, portant la date du septième jour 
d’août mil huit cent soixante-et-sept (ci-après 
appelé Rapport sur les élus à la Chambre des 
communes) ne précise pas la date de l’élection 
de chacun des députés fédéraux13. Par contre, 
on y trouve le nom des officiers rapporteurs,  
la date du rapport d’élection des membres,  
une colonne « Réception du rapport », le nom  
du membre élu et une colonne « Observations ».

Ces deux rapports sont des documents offi-
ciels qui, en dépit de leur force probante, ne 
sont pas exempts d’erreurs. À titre d’exemple, 
le Rapport sur les élus à l’Assemblée légis-
lative omet d’indiquer que les députés des 
circonscriptions de Pontiac, de Témiscouata et 
de Vaudreuil ont été élus « par acclamation » 
comme l’indique pourtant le rapport du greffier 
de la couronne en chancellerie14.

Aussi, nous avons cru nécessaire, dans un 
premier temps, de vérifier les dates des élec-
tions mentionnées dans le Rapport sur les 
élus à l’Assemblée législative en effectuant 
des recoupements entre ces dernières et les 
données figurant dans le Rapport sur les élus à 
la Chambre des communes puisque, dans une 
même circonscription, les électeurs étaient 
appelés à élire simultanément un député 
provincial et un député fédéral, sous la respon-
sabilité du même officier rapporteur.

Ces recoupements font ressortir certaines 
anomalies en ce qui a trait aux circonscrip-
tions de Beauce, de Brome, de Chicoutimi et 
Saguenay, de L’Assomption et de Montmagny, 
pour lesquelles la date de l’élection du député 
à l’Assemblée législative est, sans justification, 
postérieure à celle indiquée pour le rapport du 
député fédéral pour la même circonscription.

Dans son édition du 8 août 1867, The Canada Gazette 
publie la proclamation ordonnant la tenue du scrutin  
pour élire les députés de la nouvelle Assemblée législative  
du Québec.
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Les dates de l’élection des membres à  
l’Assemblée législative et celles des rapports 
d’élection des membres élus à la Chambre 
des communes peuvent parfois coïncider.  
C’est d’ailleurs le cas de 11 élections, dont 
10 sans opposition15. En revanche, la date  
de l’élection à l’Assemblée législative ne peut 
être postérieure à l’autre, hormis le cas où le 
député fédéral est élu sans opposition et le 
député provincial est élu à la suite d’un scrutin16. 
En effet, le rapport d’élection du député fédéral 
est dressé par l’officier rapporteur et il fait état, 
soit de l’élection « par acclamation » du seul 
candidat en lice, soit du nombre de votes 
exprimés en faveur de chaque candidat s’il y 
a eu scrutin. Ce rapport est nécessairement 
concomitant ou postérieur, soit au jour de la 
déclaration de candidature s’il y a eu élection 
sans opposition, soit au deuxième jour de 
scrutin dans les autres cas, puisque le scrutin 
se déroulait sur deux journées consécutives 
entre 9 heures et 17 heures17.

Examinons de plus près les cinq circonscrip-
tions électorales pour lesquelles nous avons 
remarqué des anomalies et également celle 
de L’Islet, où la date de l’élection soulève une 
difficulté.

BEAUCE

Puisque le double mandat est possible 
jusqu’en 1874, Christian Henry Pozer et Henri-
Elzéar Taschereau briguaient tous deux le 
siège de Beauce à l’Assemblée législative et 
celui de la même circonscription à la Chambre 
des communes. Selon le Rapport sur les élus 
à l’Assemblée législative, Pozer a été élu le 
16 septembre. De son côté, le Rapport sur les 
élus à la Chambre des communes mentionne le 
13 septembre comme date du rapport de son 
élection. Dans la chronologie des événements, 
la date du scrutin ne peut être postérieure, 
comme c’est le cas ici, à la date du rapport  
de l’élection.

En ne considérant que ces deux rapports, le 
13  septembre devrait être privilégié comme 
date de l’élection de Pozer pour les deux 
chambres. Cependant, il est vraisemblable 
qu’il ait été élu quelques jours auparavant. En 
effet, une dépêche du 10 septembre rapporte 
que ce candidat est en avance18. Selon une 
autre dépêche, celle-là datée du 11 septembre, 
Pozer est élu19. Aussi, le scrutin s’est proba-
blement déroulé les 10 et 11 septembre, Pozer 
étant déclaré élu le 11 septembre.

BROME

Christopher Dunkin a été élu sans opposi-
tion pour représenter les électeurs de Brome 
dans les deux parlements. Le Rapport sur 
les élus à l’Assemblée législative indique le 
3  septembre comme date de son élection, 
alors que le Rapport sur les élus à la Chambre 
des communes donne le 26 août comme date 
du rapport de son élection. La présentation 
des candidatures se déroulant le même jour 
pour les deux élections sous la présidence du 
même officier rapporteur, la date du 26 août 
doit être retenue.

Vue du parlement de la côte de la Montagne, à Québec, 
tirée du Canadian Illustrated News, 30 janvier 1875.  
Ce bâtiment modeste abrite les parlementaires de la 
province du Canada jusqu’à l’automne 1865 et devient, 
à partir de 1867, le parlement de la nouvelle province de 
Québec. Cet édifice, qui se voulait temporaire, est détruit 
par les flammes le 19 avril 1883. 
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D’ailleurs, dans dix élections où le député 
provincial et le député fédéral ont été élus sans 
opposition, la date de l’élection coïncide avec 
la date du rapport d’élection. En outre, des 
sources secondaires confirment que le jour 
de la déclaration de candidature s’est bel et 
bien déroulé le 26 août et qu’à cette occasion 
Dunkin a remporté les deux sièges20.

CHICOUTIMI ET SAGUENAY

Pierre-Alexis Tremblay a été élu sans opposition 
pour représenter les électeurs de Chicoutimi et 
Saguenay à la fois à l’Assemblée législative 
et à la Chambre des communes. Le Rapport 
sur les élus à l’Assemblée législative indique 
le 17 septembre comme date de son élection 
alors que le Rapport sur les élus à la Chambre 
des communes mentionne le 16 comme date 
du rapport de son élection. Aucune source 
complémentaire ne permet de confirmer l’une 
ou l’autre date, mais celle du 16 septembre 
nous semble la plus plausible dans la mesure 
où la date du scrutin ne peut être postérieure à 
celle du rapport d’élection.

L’ASSOMPTION

Étienne Mathieu a été élu sans opposition 
député conservateur de L’Assomption le 
24 septembre selon ce qu’il appert du Rapport 
sur les élus à l’Assemblée législative. Pour sa 
part, Louis Archambeault a été élu député de 
la même circonscription à la Chambre des 
communes à la suite de deux jours de scrutin; 
le rapport de son élection porte la date du 
7 septembre.

La date du 24 septembre est sans aucun 
doute erronée et ne peut être retenue comme 
date de l’élection de Mathieu. Premièrement, 
dans la mesure où Mathieu a été élu sans 
opposition à l’Assemblée législative, la date 
de son élection ne peut être postérieure au 
7  septembre. Deuxièmement, cette mention 
du 24 septembre apparaît davantage comme 
une simple erreur d’écriture. En effet, au lieu 
d’indiquer le mois, on a utilisé négligemment, 
à la suite du nombre « 24 », des guillemets 

doubles pour ne pas répéter une entrée déjà 
écrite dans les lignes précédentes sans tenir 
compte que celles-ci visaient deux élections 
tenues en septembre et une circonscription où 
il n’y a pas eu d’élection.

	 Joliette	 3	septembre
	 Kamouraska	 ....................
	 Laprairie	 3	  “............”
	 L’Assomption	 24	 “............”

D’ailleurs, le texte anglais du Rapport sur 
les élus à l’Assemblée législative mentionne 
« August 24 » comme date de l’élection de 
Mathieu21.

Troisièmement, une date aussi tardive pourrait 
s’expliquer, dans le cas des circonscriptions 
de Gaspé, de Chicoutimi et Saguenay dont 
les brefs d’élection n’étaient retournables, en 
raison de leur éloignement, que le 24 octobre, 
soit un mois après ceux des autres circon-
scriptions. Ce n’est pas le cas de L’Assomption. 
Finalement, des sources secondaires confir-
ment le 24 août comme date de l’élection de 
Mathieu22.

MONTMAGNY

Louis-Henri Blais a été élu sans opposition 
député de Montmagny le 4 septembre selon le 
Rapport sur les élus à l’Assemblée législative. 
Pour sa part, Joseph-Octave Beaubien a été 
élu, également sans opposition, député fédéral 
de cette même circonscription; le Rapport 
sur les élus à la Chambre des communes 
mentionne le 24 août comme date du rapport 
de son élection. Cette dernière date, confirmée 
par des sources secondaires, doit être retenue 
comme date de l’élection de Blais à l’Assem-
blée législative23.

L’ISLET

Selon le Rapport sur les élus à l’Assem-
blée législative, Pamphile-G. Verreault a été 
élu le 11 septembre député de L’Islet. Par 
contre, L’Événement rapporte que cette 
élection, comme celles de Berthier, de 
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Drummond-Arthabaska, d’Hochelaga, de 
Montcalm, de Rimouski et de Yamaska, ont 
commencé le lundi 9 septembre24. Le journal 
du lendemain indique que le scrutin s’est pour-
suivi une deuxième journée, comme la loi le 
prévoit25. Il apparaît donc vraisemblable que 
Verreault a été élu le 10 septembre à l’issue 
du deuxième jour de vote. D’ailleurs, pour les 
autres circonscriptions dont le scrutin s’est 
tenu en même temps que celui de L’Islet, les 
électeurs ont exercé leur droit de vote les 9 et 
10 septembre comme le mentionne le Rapport 
sur les élus à l’Assemblée législative26.

À l’exception des circonscriptions de Beauce, 
de Brome, de Chicoutimi et Saguenay, de 
L’Assomption, de L’Islet et de Montmagny, et 
en l’absence de renseignements divergents 
dans les nombreux journaux que nous avons 
consultés, nous tenons pour avérées les dates 
des élections indiquées dans le Rapport sur les 
élus à l’Assemblée législative.

Avec les corrections que nous avons appor-
tées, nous pouvons dès lors établir, par ordre 
chronologique, les dates d’élection dans 
chacune des circonscriptions du Québec (voir 
le tableau ci-contre). On constate que des  
19 élections tenues au cours du mois d’août, 
les conservateurs en ont remporté 18. Puis, 
dans les trois premiers jours de septembre, 
les conservateurs sont victorieux à 16 reprises 
sur les 19 sièges en jeu. C’est dire que, dès 
le 3 septembre, les conservateurs possédaient 
la majorité absolue des sièges à l’Assemblée 
législative, soit 34 sur 65.

Au terme de ces premières élections générales, 
la répartition des sièges à l’Assemblée législa-
tive se présentait comme suit : conservateurs 
51, libéraux 12, autre parti 127. Un siège, celui 
de Kamouraska, n’a pas pu être pourvu, car 
l’élection n’a pu se tenir en raison d’actes de 
violence et d’intimidation lors de la présenta-
tion des candidatures28.

___________________________

1.	 30 & 31 Vict., c. 3 (R.U.).

2.	 Ibid., art. 40.

3.	 Acte pour augmenter la représentation du peuple de cette pro-
vince en Parlement, 16 Vict., c. 152; Acte de la représentation 
parlementaire de 1853, 18 Vict., c. 76.

4.	 Loi constitutionnelle de 1867, précitée, note 1, art. 80.

5.	 Ibid., art. 89.

6.	 Jean et Marcel Hamelin, Les mœurs électorales dans le Québec 
de 1791 à nos jours, Montréal, Les Éditions du Jour, 1962, p. 84. 
Voir aussi Jean Hamelin, John Huot, Marcel Hamelin, Aperçu 
de la politique canadienne au XIXe siècle, Québec, Presses de 
l’Université Laval, 1965, p. 48.

7.	 The Canada Gazette, 10 août 1867, p. 33-34.

8.	 Ibid., 8 août 1867, p. 1-2.

9.	 Ibid. Dans les lois électorales subséquentes, le mot « writ » sera 
remplacé par « bref d’élection » puis par « décret de convocation 
des électeurs ».

10.	Rapport des élections pour la Chambre des communes compilé 
par Édouard Langevin, Hunter, Rose et Lemieux, Ottawa, 1868; 
Rapport du Greffier de la Couronne en Chancellerie tiré des 
Archives des élections de l’Assemblée législative de la Province 
de Québec indiquant le nombre collectif des votes inscrits en 
faveur de chaque candidat, Québec, Presses à vapeur d’Augustin 
Côté et Cie, Québec, 1867.

11.	Calque de l’anglais pour directeur du scrutin.

12.	Journaux de l’Assemblée législative de la Province de Québec, 
1867-1868, p. V-IX.

13.	Journaux de la Chambre des communes de la Puissance du 
Canada, 1867-1868, p. XV-XIX.

14.	Précité, note 10, p. 26-27 et 34-37.

15.	Deux-Montagnes, Laval, Lotbinière, Montmorency, Montréal-
Centre, Québec, Québec-Est, Québec-Ouest, Témiscouata et 

Terrebonne. L’élection de Québec-Centre nécessita la tenue 
d’un scrutin.

16.	Compton, Lévis, Montcalm, Ottawa, Saint-Maurice et Sherbrooke.

17.	Acte pour abroger certains Actes y mentionnés, et pour amender, 
refondre et résumer en un seul Acte les diverses dispositions 
des statuts maintenant en vigueur pour régler les élections 
des membres qui représentent le peuple de cette Province à 
l’Assemblée législative, 1849, 12 Vict., c. 27, art. 17.

18.	The Gazette, 11 septembre 1867.

19.	L’Événement, 11 septembre 1867; The Gazette, 
12 septembre 1867.

20.	The Quebec Mercury, 26 août 1867; Le Journal de Québec, 
27 août 1867; L’Ordre, 28 août 1867; The Gazette, 27 août 1867.

21.	Journals of the Legislative Assembly of the Province of Quebec, 
1867-68, p. X.

22.	Le Canadien, 19 août 1867; La Minerve, 26 et 27 août 1867; 
L’Événement, 2 et 4 septembre 1867; The Montreal Herald, 
3 septembre 1867; The Quebec Daily News, 4 septembre 1867; 
La Minerve, 5 septembre 1867.

23.	L’Événement, 24 août 1867; Le Canadien, 26 août 1867;  
Le Franco-Canadien, 28 août 1867.

24.	L’Événement, 9 septembre 1867.

25.	L’Événement, 10 septembre 1867. La Minerve, 9 septem-
bre 1867, indique, dans le calendrier des élections à venir, les 9 
et 10 septembre comme dates du scrutin.

26.	Précité, note 11, p. V-IX.

27.	Il s’agit de Pierre-Alexis Tremblay, député de Chicoutimi  
et Saguenay.

28.	Voir à ce sujet le « Premier rapport du comité permanent des 
privilèges et élections », dans Journaux de l’Assemblée législative 
de la Province de Québec, 1867-68, appendice no 1.
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DATES DE L’ÉLECTION DES DÉPUTÉS À L’ASSEMBLÉE LÉGISLATIVE EN 1867 
PAR ORDRE CHRONOLOGIQUE

Circonscription
Dates de l’élection

du député
Parti

Deux-Montagnes 22 août Conservateur

Laval 23 août Conservateur

L’Assomption 24 août Conservateur

Montmagny 24 août Libéral

Québec-Est 24 août Conservateur

Québec-Ouest 24 août Conservateur

Brome 26 août Conservateur

Montmorency 26 août Conservateur

Québec 26 août Conservateur

Argenteuil 27 août Conservateur

Vaudreuil 27 août Conservateur

Huntingdon 28-29 août Conservateur

Montréal-Centre 29 août Conservateur

Montréal-Ouest 29 août Conservateur

Dorchester 29-30 août Conservateur

Jacques-Cartier 30-31 août Conservateur

Sherbrooke 30-31 août Conservateur

Soulanges 30-31 août Conservateur

Trois-Rivières 31 août Conservateur

Lotbinière 2 septembre Libéral

Témiscouata 2 septembre Conservateur

Beauharnois 2-3 septembre Conservateur

Bellechasse 2-3 septembre Libéral

Chambly 2-3 septembre Conservateur

Champlain 2-3 septembre Conservateur

Châteauguay 2-3 septembre Libéral

Compton 2-3 septembre Conservateur

Iberville 2-3 septembre Libéral

Joliette 2-3 septembre Conservateur

Laprairie 2-3 septembre Conservateur

Mégantic 2-3 septembre Conservateur

Missisquoi 2-3 septembre Conservateur

Québec-Centre 2-3 septembre Conservateur

Circonscription
Dates de l’élection

du député
Parti

Richelieu 2-3 septembre Conservateur

Saint-Maurice 2-3 septembre Conservateur

Shefford 2-3 septembre Conservateur

Verchères 2-3 septembre Conservateur

Terrebonne 3 septembre Conservateur

Lévis 3-4 septembre Conservateur

Maskinongé 3-4 septembre Conservateur

Bonaventure 4-5 septembre Libéral

Nicolet 4-5 septembre Conservateur

Pontiac 5 septembre Conservateur

Bagot 5-6 septembre Conservateur

Montréal-Est 5-6 septembre Conservateur

Ottawa 5-6 septembre Conservateur

Portneuf 5-6 septembre Conservateur

Saint-Hyacinthe 5-6 septembre Libéral

Stanstead 5-6 septembre Conservateur

Berthier 9-10 septembre Conservateur

Drummond-Arthabasca 9-10 septembre Conservateur

Hochelaga 9-10 septembre Conservateur

L’Islet 9-10 septembre Conservateur

Montcalm 9-10 septembre Conservateur

Richmond-Wolfe 9-10 septembre Conservateur

Rimouski 9-10 septembre Conservateur

Yamaska 9-10 septembre Libéral

Beauce 10-11 septembre Libéral

Charlevoix 12-13 septembre Conservateur

Chicoutimi et Saguenay 16 septembre Indépendant

Rouville 17-18 septembre Libéral

Napierville 18-19 septembre Libéral

Saint-Jean 19-20 septembre Libéral

Gaspé 23 septembre Conservateur

Kamouraska Pas d’élection

Note sur les dates et les partis

• Dans les cas où une seule date est indiquée, celle-ci correspond à la date de la présentation des candidats (appel

nominal dans le jargon de l’époque), car le député a été élu sans opposition. Lorsque deux dates sont indiquées, elles 

correspondent aux deux jours de scrutin puisque au moins deux candidats se disputaient le siège.

• Une date en caractères gras signale une correction par rapport à la date de l’élection mentionnée dans le Rapport sur 

les élus à l’Assemblée législative.

• Pour l’allégeance partisane des élus, nous avons considéré celle qu’indique la liste des membres de l’Assemblée

nationale sur le site Internet de l’Assemblée nationale [http://www.assnat.qc.ca/fr/patrimoine/depcir/index.html] et le

Dictionnaire des parlementaires du Québec de 1764 à nos jours [http://www.assnat.qc.ca/fr/membres/notices/index.

html].


